
Pourim 

pour le bien 

 

La colère du roi s’est apaisée : ‘hamat hamelekh shakhakhah, deux ‘khaf ‘, pourquoi ? L’un 

pour le Malko shel ‘Olam et l’autre pour A’hashverosh. 

Melekh, c’est HKBH et sinon on précise Melekh A’hashverosh. Pourquoi cette phrase 

concerne-t-elle les deux ? 

Selon les Posqim Il faut aussi mentionner ‘Harbonah. C’est celui qui a volé au secours de la 

victoire quand Esther a dit que le méchant, c’est Haman. ‘Harbonah a dit que Haman avait fait 

construire une potence pour pendre Morde’hay.  

Eliyahou haNavi ou ‘Harbonah ? Est-ce Eliyahou haNavi qui a pris l’apparence de ‘Harbonah ? 

Dans cette affaire-là il faut entendre la lumière de Eliyahou haNAvi, comme on dit du bien de 

‘Harbonah, Zakhour laTov : c’est le qualificatif de Eliyahou haNavi 

« Ve Gam ‘Harbonah » : Gam est un remez de ce qu’il a dit et aussi il a dressé une potence. 

Cette façon de parler c’est celle de Eliyahou haNavi. 

Le Pa’had Yits’haq avait l’habitude d’enseigner qu’on dit de quelqu’un ‘zikhrono livrakhah, ou 

zekher tsadiq livrakhah. Mais Eliyahou haNavi c’est zakhour laTov. C’est celui au sujet duquel 

il est dit qu’il n’est pas mort ; il est monté au ciel, et on n’a jamais dit à son sujet Baroukh 

Dayan haEmeth.  

Sur le Tov, ‘haTov ve HaMetiv’, celui qui n’a pas gouté la mort, l’enterrement ; il n’a jamais 

expérimenté, il ne connait que HaTov veHaMetiv. Le Shalia’h, l’envoyé d’H’’, celui qui va nous 

introduire à l’époque Koulo Tov ou Metiv le ‘Olam haBa et Tkhiyat haMetim. 

‘Gam’, cela fait également référence à Eliyahou haNavi dont la lumière apparait dans la 

Meghilat Esther. C’est un ajout. Le Tov n’est pas là tout seul, il y a une nature ‘Tov’. Le Din 

s’ajoute au Tov et haMetiv. Nahum était appelé Ish Gam Zou le Tovah. Tout ce qui lui advenait, 

même quelque souffrance, il disait Gam Zou le Tovah. Quand ‘Harbonah commence par Gam 

hiné haEtz, ce sont les paroles de ‘Harbonah qui viennent après que la Meghilah dise que 

Haman est tombé sur le lit d’Esther ; son sort était scellé.  

Le visage d’Haman a changé de couleur. Ce qui était important dans la démarche de 

‘Harbonah, c’est qu’il n’a pas entraîné la mort d’Haman ; c’est le roi qui a décidé, mais il a 

inversé les choses ; il a participé à ce retournement. La mort d’Haman a passé d’un caractère 

naturel à quelque chose qui s’est renversé. Ce qu’il avait mis en place s’est retourné contre 

lui. Sa pensée de pendre Morde’hay à cette potence que lui avait conseillé sa femme, est 

retombée sur lui. Grande importance à cette expression venahafokh hou ; le retournement.  

On n’a pas simplement reçu de la tendresse d’H’’ vis-à-vis du Klal Israël mais la gezera de mort 

s’est elle-même retournée en Yechou’ah et Rahamim. C’est un cas typique où le Dîn devient 

Rahamim. La rigueur qui devait s’appliquer à Morde’hay s’applique à Haman. A Rosh haShana, 

On demande à H’’ de passer de Kissé Dîn au Kissé Rahamim ; le Dîn lui-même devient 



Rahamim ; le Dîn est au service du Rahamim. Même le côté ‘Dayan haEmet’ et devenu ‘Tov 

ou Metiv’.  

Comme ‘Harbonah a utilisé la formule de Eliyahou haNavi, Ve Gam, ce n’est pas seulement 

qu’on voit Haman pendu, mais au fait qu’il est pendu à la potence même où il voulait pendre 

Morde’hay. venahafokh hou. Renversement.  

Haman c’est Amaleq. Comment réussit-il à être le chef de la noblesse persane ? Il est capable 

de permettre à A’hashverosh de tuer Vashti qui s’est moqué de lui en ne lui obéissant pas. Elle 

est pourtant la descendance de Nevu’hadnetsar. C’est elle l’héritière. L’ordre qu’il a donné 

qu’elle paraisse nue, c’était un ordre pour manifester que c’est lui le maître. Il voulait qu’elle 

ne porte aucun des signes qui la montrait comme la descendante de Nevu’hadnetsar. Elle n’a 

pas voulu lui donner cela. Cela lui a coûté la vie à cause d’Haman. Amaleq, c’est l’enfant de 

Elifaz, fils d’Esav, avec la princesse sœur de Lotan, qui a voulu à toute force entrer dans la 

famille des Avoth (qui l’ont refusée). Esav l’a acceptée comme concubine de Elifaz. 

C’est un Sémite ; les Perses ne sont pas des Sémites !! Son projet est typiquement Amaleq : 

c’est obtenir l’éradication du peuple juif. Amaleq est le Reshith de tous les peuples. Reshith 

du côté du mal comme Israël est le Reshith pour H’’. C’est de permettre au mal de supplanter 

le bien.  

Amaleq voulait que tout devienne Dîn et colère. Le mot d’Haman c’est ‘Af’, la colère. Quand il 

rentre chez lui, il est très content car Af Esther n’a convié que lui, Haman, au festin avec le roi.  

Le Midrash Raba dit qu’il y a quatre personnages qui ont commencé avec le mot Af et ont été 

perdus par le Af de la colère. Haman dit ‘que’ moi ; cette parole là commence par Af. Le 

Na’hash qui a entraîné la mort dans le monde a dit : Af ki amar Elokim, bien qu’Elokim ait dit… 

A’hashverosh est sorti dans son jardin dans sa colère. Il a vu plein de gens arrachant les arbres. 

C’étaient des Malakhim qui étaient déguisés en jardiniers. Ils ont répondu : c’est un ordre 

d’Haman ! Cela a augmenté sa colère : Haman attaque Ma reine et Mes arbres !! 

Dans la parole de ‘Harbonah on entend Eliyahou haNavi : le Ra devient du Tov partout. 

L’énergie négative qui existe dans le monde devient positive dès lors qu’Amaleq est détruit.  

Dans notre Avoda quotidienne ou spécifique de Pourim Ad delo yad’a. Ne plus savoir même 

là cette lumière de Koulo Tov ve haMetiv, c’est celle-là qui doit toujours être présente. Elle 

doit arriver cette étincelle de Eliahou haNavi avec la tenue de celui-ci. Le parler de ce goy est 

un parler de Eliahou haNavi. Notre parlé doit rester un parler comme Eliahou haNavi.  

Dans les Mitsvot du jour de Pourim, il y a une nécessité de se mettre dans une situation 

particulière ‘Ad delo yad’a’ , jusqu’à ne plus savoir… ne plus pouvoir faire la différence … Cela 

ne veut pas dire ne pas faire la différence entre Haman et Morde’hay, mais entre Arour Haman 

et Baroukh Morde’hay. 

Le Gaon dit que ‘Arour Haman’ cela faire référence à la Neqamah, la vengeance qui s’est 

exercée à l’égard de Haman ; ‘ Baroukh Morde’hay’, cela parle du fait qu’il a été béni, il est 

devenu grand vizir.  



Quelle est la différence ? Le Midrash dans Béréshit dit :  je ne sais pas si H’’ préfère les 

Ma’assim des tsadiqim ou ceux des recha’ïm. HKBH a créé le monde pour y être reconnu. Mais 

le monde nous cache H’’ ! Il semble se dérouler selon des lois propres, les lois du monde, alors 

que ces lois, c’est H’’ qui les a mises dans le monde, avec des principes immuables, des 

Malakhim. 

Le monde cache H’’ ; on ne voit pas les lois comme des lois d’H’’. HKBH a aussi mis dans le 

monde des façons de gouverner qui sont différentes des lois de la nature. Certaines choses ne 

relèvent pas des lois de la nature qui peuvent être suspendues pour un certain temps. Les 

hommes doivent faire des efforts pour reconnaitre que le monde est dirigé par H’’. C’est par 

les ma’assim des Tsadiqim que H’’ est reconnu dans le monde et sanctifié. Comment cela 

fonctionne-t-il avec les ma’assim des resha’ïm ? Quand ceux-ci sont punis, on voit aussi que 

c’est H’’ qui dirige le monde. Cela ne change rien du point de vue d’H’’. Mais H’’ préfère qu’on 

Le reconnaisse en choisissant les ma’assim des tsadiqim.  

‘Arour Haman’ : dans le Shoul’han Aroukh, Le Gaon explique que la Neqamah la vengeance 

contre Haman, nous est interdite à nous, mais pas à H’’, Kel Neqamoth, Dieu vengeur. 

 Avant la mort de Moshé R, H’’ lui dit de « prendre la Neqamah de Midian pour Israël » et 

Moshé dit « on va prendre la Neqamah pour H’’ ». Quand quelqu’un fait du mal, notre 

Emounah, c’est qu’il sera sanctionné mais la plupart du temps, on ne le voit pas ; c’est là qu’est 

notre Emounah. H’’ fait une Tovah à Moshé R : on va frapper Midian pour ce qu’ils vous ont 

fait alors qu’ils ont prostitué leurs princesses pour faire du mal aux Bnéi Israël. De ton vivant, 

tu vas voir la sanction de Midian. C’est cela la Neqamah, la sanction qui vient sur la faute. H’’ 

prend la Neqamah car Il sait exactement la sanction de chaque faute.  

Arour Haman : maudit soit Haman. C’est comme si on remettait la charge de régler le sort 

d’Haman aux mains de HKBH. C’est la vengeance qui est prise contre Haman. C’est un privilège 

pour les Bnéi Israël d’avoir vu qu’Haman a payé. Le mal qu’il voulait faire s’est retourné contre 

lui. Cela était déjà le cas quand il a promené Morde’hay sur le cheval. Il voulait que Morde’hay 

proclame la gloire d’Haman. C’est le contraire qui s’est passé. Il n‘y a qu’H’’ qui peut faire cela : 

nahafokh hou. Cette Neqamah a eu pour conséquence que les Bnéi Israël sont sortis de la 

menace de la solution finale - projet de Haman-Amaleq avec 0 morts de notre côté. 

Baroukh Morde’hay. Il aurait pu obtenir une légion d’honneur, cela aurait suffi. Si on avait 

annulé le projet d’Haman cela aurait suffi. H’’ nous a fait une Tovah : Morde’hay est devenu 

lui-même le grand vizir. La suite des aventures est écrite dans les archives perses. 

 

 

(notes prises en shiour par A.S.) 


